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NTFPs play a major socioeconomic role for rural populations, 

particularly as food and medicinal sources.Their intensive exploitation 

leads to a reduction in the populations of the woody species 

concerned.This study analyzes the structure of these populations 

according to agroclimatic zones and land use units in the Maradi 

region, in south-central Niger.A total of 260 floristic surveys were 

conducted according to land use units.Plots of 2,500 m² were used for 

fields (continuous crops, tree/shrub parklands), 1,000 m² for pastures 

and reclaimed sites, and 500 m² for riparian barriers.For each tree, the 

DBH, total height,and both crown diameters were measured.Individuals 

with a diameter < 2 cm were considered regeneration. Marked differenc

es appear between the zones.In the southern Sahel, the CR and SR 

regions display the highest densities (180 and 227.5 individuals/ha, 

respectively) and average diameters (up to 41.06 cm in CR).In the 

north, the highest densities are observed in the PA (172 individuals/ha) 

and SR regions (190 individuals/ha), but with smaller diameters (8–11 

cm).Coverage is highest in the southern CR regions (35.28%) and the 

northern PA regions (31.72%).Basal area reaches 3.65 m²/ha in the 

northern PA regions and remains high in the southern CR regions. The 

density of adult trees follows a similar trend.Differences between units 

are significant (p < 0.05).In the north, regeneration shows a low overall 

density, with no significant variation between units (p > 0.05).The 

lowest rate is recorded in SR regions (23.23 plants/ha), reflecting 

limited natural regeneration. 
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Introduction:- 
Les produits forestiers non ligneux (PFNL) occupent une place essentielle dans les strategies de subsistance des 

populations ruralesdans les zones saheliennes du Niger,. Ils contribuent à l’alimentation,  la sante,  la culture et aux 

revenus des menages vulnerables (FAO, 2019 ; Ingram etal., 2022). Ces produits, qui comprennent fruits sauvages, 

feuilles comestibles, ecorces, racines medicinales, gommes, resines, champignons, miel et produits animaux, 

proviennent majoritairement de formations naturelles, souvent non gerees, mais fortement sollicitees.Cette 

dependance est exacerbee par le contexte sahelien marque par des deficits pluviometriques recurrents, une 

degradation avancee des terres agricoles et une baisse de la productivite des cultures vivrières. Dans ce cadre, les 

PFNL apparaissent comme des ressources de resilience face à l’insecurite alimentaire et aux chocs climatiques 

(Dossa etal., 2021 ). Cependant, malgre leur importance socioeconomique et ecologique, les connaissances relatives 

aux espèces qui les fournissent demeurent souvent fragmentaires, notamment en ce qui concerne leur repartition, 

leur abondance et leur usage selon les contextes ecologiques.En effet, les dynamiques de leur disponibilite et 

d’exploitation varient fortement selon les zones agroclimatiques, allant du Sahel aride au sud soudanien plus 

humide, ainsi que selon les unites d’occupation des sols, lesquelles influencent la composition floristique et la 

structure des peuplements (Yamba etal., 2017 ; Adam etal., 2020). Or, peu d’etudes au Niger ont aborde de manière 

systematique la caracterisation des espèces pourvoyeuses de PFNL en tenant compte à la fois du gradient 

agroclimatique et des unites d’occupation des terres, alors que cette approche est essentielle pour une gestion 

durable des ressources naturelles et une meilleure planification des actions de valorisation.Ainsi, il devient 

necessaire de developper des etudes approfondies et comparatives qui tiennent compte de la diversite ecologique du 

territoire nigerien et de l’impact des usages du sol sur la distribution et la richesse specifique des espèces utiles 

(Abdoulaye etal., 2022).Face à ces enjeux, une meilleure comprehension de la structureet de la dynamique  des 

PFNL est indispensable. Cela permettrait de poser les bases d’une gestion durable de ces ressources, en tenant 

compte des differences agroclimatiques  et des unites d’occupation des sols. L’objectif principal de cette etude est 

d’analyser la structure, des peuplements des espèces pourvoyeuses de ces PFNL en fonction du gradient 

agroclimatique et des unites d’occupation des solsdans les zones nord sahelienne et  sud sahelienne de la region de 

Maradi, en vue de mieux comprendre leur disponibilite et leur dynamique ecologique. 

 

Materiel et Methodes:- 
Choix des terroirs villageois d’etude 

Cette etude a ete realisee dans deux zones agroclimatiques suivant un gradient pluviometrique Nord-Sud 

dans le centre-sud de la region de Maradi. Au niveau des zones nord et sud, l’etude a ete conduite 

respectivement dans 9 et 10 villages (Tableau1).  

 

Tableau 1:- Choix des villages d’etude. 

Zones Nord Sahelienne Sud Sahelienne 

Villages Kamoune, Dargaza, Dan Jirgaou, Maiguizawa, 

Oubandawaki, Ourafane, Kankalerou, Magaria et 

Take-Take. 

Guidan Dodo, Guidan Yaro, Oumarawa, Afaram, 

Guertaou, Boukouzawa Magaji, Rafa, Rouga 

Bode, Guidan Tanko et Saje Manja 

 

Le choix de ces zones est base sur leur divergence climatique. Quant aux villages le choix est base d’une part sur 

leur proximite avec les unites d’occupation des sols definies et d’autre part à leur accessibilite.  

 

La figure 1 represente la carte d’occupations des sols des differentes  zones et les villages d’etude.   
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Figure 1:- Carte d’occupation des sols et de choix des villages dans les deux zones. 

 

Inventaire des espèces ligneuses pourvoyeuses des PFNL 

Un echantillonnage stratifie a ete realise à partir de la carte d’occupation des sols, en appliquant un taux de sondage 

de 0,1 %, selon la formule de Manzo etal. (2020): 

t(%)= (SP×N/SF) ×100 ; où t est le taux de sondage, SP la superficie d’une placette, N le nombre de placettes et SF 

la superficie de l’unite cartographiee. Au total, 260 placettes ont ete repartiesproportionnellement aux superficies 

des types d’occupation des sols et aux zones agroclimatiques : 146 en champs de culture continue (CCC), 29 en 

champs sous parcs arbores (PA), 52 en champs sous parcs arbores/arbustifs (PAA), 16 en aires de pâturage/jachère 

(AP), 6 sur sites recuperes (SR) et 11 en cordons ripicoles (CR). La taille des placettes variait selon le type 

d’occupation : 50 × 50 m en CCC, PA et PAA (Sinsin etal., 2016), 50 × 20 m en AP et SR (Rabiou etal., 2020), et 

50 × 10 m en CR (Ouedraogo etal., 2006), en tenant compte de l’homogeneite des unites. 

 

Collecte des donnees 

Dans chaque placette, tous les ligneux avec un DHP ≥ 2 cm ont ete mesures (Zounon, 2019), les individus en 

dessous de ce seuil etant consideres comme regeneration naturelle (Maazou et al., 2017). Les hauteurs totales ont ete 

relevees avec des jalons gradues, les DHP à 1,30 m du sol (Sun, 2008), et l’envergure du houppier par mesure des 

deux diamètres perpendiculaires au sol. Les individus multicaules ont fait l’objet d’un comptage des tiges et rejets, 

consideres comme « tiges d’avenir ». L’etat sanitaire, les signes d’anthropisation (coupe, ecorçage, emondage) ont 

egalement ete notes (Abassetal., 2019). 
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Analyse et traitement des donnees 

Les donnees issues de l’inventaire sur l’ensemble des espèces pourvoyeuses des PFNL ont ete utilisees pour calculer 

les paramètres dendrometriques suivants : 

 

La densite moyenne (D) en tiges/ha :  

La densite moyenne du peuplement (N en arbres/ha): elle est le nombre moyen d'arbres de dbh ≥ 2 cm par hectare. 

Cette notion est un indicateur du degre de concurrence entre les arbres, à condition de tenir compte aussi de l'âge et 

de la fertilite de la station. Elle est donnee par la formule: 

D =
n

s
 (1) 

Où n = nombre total de tiges inventoriees dans la placette et S = superficie de la placette en hectare. 

 

La surface terrière moyenne (G) :  

La surface terrière des peuplements est definie comme la somme des sections transversales des arbres mesurees à 

1,30 m au-dessus du sol ou le cas echeant à 30 cm au-dessus des contreforts (Hountondji, 2008). Elle renseigne sur 

le niveau d’occupation du sol par l’arbuste, comme espace vital de croissance (Karim, 2013). Elle se calcule selon la 

formule suivante : 

 

G = ∑πD²/4(Tindano et al., 2014). Elle est exprimee en m²/ha. 

Avec D = diamètre à hauteur de poitrine d’homme. 

 La densite moyenne de regeneration (Nr) : c’est le nombre de pieds juveniles par hectare (individus/ha) et 

donnee par la formule suivante : = 
nr

s
 

Avec nr = nombre total des individus de diamètre inferieur  ou egale à 2 cm recensees dans la placette et s = 

superficie de la placette en hectare. Pour les individus multicaules, seule la plus grosse tige a ete mesuree.  

 

- L’indice de valeur d’importance (IVI) 

L’importance ecologique des espèces a ete appreciee à partir de l’Indice de Valeur d’Importance (IVI) qui permet de 

mieux apprecier leur importance dans une communaute vegetale (Traore et al.,2011). Il est une expression 

synthetique et quantifiee de l’importance d’une espèce dans un peuplement. Cet indice, pour une espèce, se definit 

comme etant la somme de sa frequence relative (Fr), sa densite relative (Dr) et sa dominance relative (Domr) qui se 

calculent comme suit : 

- IVI = (Domr) + (Fr) + (Dr) avec : 

 Surface terrière totale d’une espèce               

La dominance relative d’une espèce = -----------------------------------------------------------x 100 

 Surface terrière totale de toutes espèces   

Frequence relative d’une espèce 

La frequence relative : -------------------------------------------- x 100 

 Somme des frequences des espèces 

 

 

La densite relative d’une espèce =           ------------------------------------------------          x 100  

 

 

L’IVI renseigne sur l’importance ecologique d’une espèce au sein d’un peuplement.  

- L’indice combine de valeur (ICI)   

La valeur combinee d’une espèce (ICI) a ete calculee pour chaque espèce en combinant rang ethnobotanique (forte 

frequence de citation) et  Rang ecologique (classement selon IVI eleve score sur 300). Il permet de detecter les 

espèces à haute valeur ecologique et haute valeur socio-culturelle, qui seraient prioritaires pour la conservation ou la 

valorisation. (Martin, 2004 et Tardío, 2008). 

 

ICI= 0,5⋅Freq. Citation norm. + 0,5⋅IVI norm où 0,5= coefficient, Freq. Citation norm= frequence de citation 

normalisee et IVI norm= indice de valeur d’importance normalisee.  

 

La normalisation des donnees consiste à mettre chaque valeur entre 0 et 1 pour pouvoir les comparer. (Martin, 2004 

et Tardío, 2008). 

Nombre d’individus de l’espèce par ha 

 

Nombre total d’individus par ha 
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La formule de normalisation est donnee par : 
Valeur normalisee= (x−xmin)/ (xmax−xmin)  

Structure en classe de diamètre des peuplements 
La distribution de Weibull à trois paramètres (position a, echelle b, forme c) a ete utilisee pour modeliser la structure 

en classes de diamètre des espèces dominantes, en raison de sa souplesse et de sa capacite à representer diverses 

formes de distribution. Sa fonction de densite de probabilite est : F(x)  

 

Le paramètre a correspond à la valeur seuil, soit le diamètre minimal ; b est lie à la valeur centrale de la distribution 

des classes de diamètre ; c contrôle la forme de la distribution, determinant diverses structures. Un test d’ajustement 

entre la distribution observee et la distribution theorique de Weibull (Rondeux, 1999) a ete realise avec Minitab 16. 

 

Resultats:-  
Composition floristique 

Les Fabaceae dominaient nettement dans toutes les unites d’occupation des sols, avec des proportions allant de 36,9 

% à 76,3 % dans la zone nord (notamment en AP, PA, CCC) et jusqu’à 84,6 % dans les sites recuperes (SR) de la 

zone sud. 

 

Dans la zone nord, les Capparaceae, Combretaceae et Zygophyllaceae etaient egalement frequentes, tandis que les 

Burseraceae, les Euphorbiaceae, les Rhamnaceae et les Malvaceae etaient marginales mais localement presentees. 

La zone sud presentait une plus grande diversite familiale : Annonaceae (21,8 % en AP), Arecaceae (13,8 % en 

CCC), Ebenaceae (35,7 % en CR), ainsi que des Zygophyllaceae (18,2 % en AP) et Rhamnaceae dans les unites 

perturbees. 

 

Paramètres dendrometriques par zone agroclimatique et par unite d’occupation de sols 

L’analyse des paramètres dendrometriques (tableau 2) revèle des differences significatives entre les zones nord- 

sahelienne et sud-sahelienne. Dans la zone sud-sahelienne, les (CR) et les (SR) presentaient les plus fortes densites 

d’arbres (180 et 227,5 individus/ha respectivement) ainsi que les plus grands diamètres moyens (jusqu’à 41,06 cm 

en CR). En revanche, la zone nord-sahelienne enregistrait ses plus fortes densites dans les AP (172 ind. /ha) et les 

SR (190 ind. /ha), bien que les diamètres y etaient plus faibles (autour de 8 à 11 cm). Le recouvrement etait maximal 

dans les CR du Sud (35,28) et les AP du Nord (31,72), indiquant une biomasse aerienne importante dans ces 

milieux. La surface terrière etait plus elevee dans les PA du Nord (3,65 m²/ha) et les CR du Sud. La densite des 

sujets adultes suivait une tendance similaire. Les differences entre unites etaient statistiquement significatives (p < 

0,05). Pour la regeneration on observait au nord une faible densite globale des rejets avec des valeurs homogènes 

entre unites (p > 0.05), mais le plus faible taux etait observe en S.R (23,23 pieds/ha) et les faibles differences 

indiquaient une regeneration naturelle limitee. Par contre au sud la densite moyenne des rejets etaitsignificativement 

plus elevee (p < 0,001). Elle etait exceptionnelle dans les PAA (2239,8 pieds/ha), et elevee dans les (CCC et PA). 

En revanche, la densite etait très faible dans les (AP). 
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Tableau 2:- Paramètres dendrometriques par zone agro-climatique et par unites d’occupation de sols. 

 

 

- = l’unite d’occupation n’existe pas 

 

Indice combine d’importance(ICI) 

L’analyse de l’indice combine d’importance (tableau 3)  montre que F. albida est l’espèce dominante et la plus citee 

dans toutes les unites, surtout au nord (IVI > 80 % en CCC et PA) et aussi au sud (jusqu’à 152,7 % en AP). P. 

reticulatum et V. nilotica sont egalement bien representees au nord, tandis que D. mespiliformis domine les zones 

humides au sud (IVI = 180,7 % en CR). H. thebaica et L. microcarpa sont localement importantes. F. albida et D. 

mespiliformis presentent les ICI les plus eleves, traduisant leur double importance ecologique et socio-culturelle.

 

Zones 

agro-

climatiqu

es 

Unites 

d’occupati

on des sols 

Paramètres dendrometrique  

Densite 

(Individus/h

a)   

Diamètr

e moyen 

à 1,30 m 

(cm)   

Recouvreme

nt en  

 

Surfac

e 

terrièr

e 

global

e 

(m²/ha

)   

Densite 

 de 

 Suj

ets adults 

(pied/ha)   

Densite 

 de 

 rejenera

tion 

(pied/ha)   

Zone nord 

sahelienn

e 

CCC 25.52± 20.15 19.47± 

15.20
b 

7.94±9.26
c 

1.22± 

1.46
b 

25.90±20.42
b 

236.32±279.76
a 

PA 47.2± 13.97 27.44± 

15.33
a 

22.23±7.56
ab 

3.65± 

1.50
a 

47.2±13.97
b 

152.5±17.68
a 

PA/A 33.30± 22.01 21.65± 

16.47
b 

9.33±8.61
bc 

1.93± 

1.73
ab 

33.30±22.01
b 

332.92±312.86
a 

C.R - - - -   

A.P 172± 51.67 11.04± 

8.32
c 

31.72±23.37
a 

1.03± 

0.86
ab 

172±51.67
a 

354.2±314.28
a 

S.R 190± 106.61 8.58± 

6.66
c 

21.84±18.12
a

bc 
0.53± 

0.66
b 

190±106.61
a 

23.23.51
a 

P  0.000 0.000 0.002 0.000 0.403 

 

 

Zone sud 

sahelienn

e 

CCC 21.67± 12.26 24.22± 

19.08
bc 

5.70±4.21
b
 1.61± 

1.58
b 

21.67±12.25
c
 

1152±454.51
b 

PA 37.6± 22.90 26.74± 

18.54
b 

3.11±2.29
b
 3.12± 

2.29
b 

37.6±22.90
bc

 689.8±518.97
bc 

PA/A 33.3± 19.72 25.44± 

19.09
b 

2.64±2.21
b
 2.64± 

2.21
b 

33.3±19.72
bc

 2239.8±408.06
a 

C.R 180± 90.55 41.06± 

27.82
a 

35.28±20.95
a
 35.28± 

20.95
a 

180±90.55
a
 221.33±269.66

bc 

A.P 68.33± 19.40 19.8± 

14
bc 

1.25±0.89
b
 1.25± 

0.89
b 

68.33±19.41
b
 

74±39.55
c 

S.R 227.5± 

134.50 

18± 15
c 

4.09±3.91
a
 4.08± 

3.91
b 

227.5±134.5

1
a
 

264.67±321.09
bc 

P  0.000 0.000 0.000 0.000 0.00 
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Tableau 3:- Indice combine d’importance(ICI). 

 

 

 

 

Zone agro-

climatique 

Type 

occupation 

de sols 

ESPECES Frequence 

de citation 

(%) 

IVI (%) ICI Rang 

Zone nord 

sahelienne 

CCC Faidherbia albida  

Piliostigma 

reticulatum  

Sclerocarya birrea 

5,02 

8,37 

7,53 
 

83,79 

32,17 

22,09 
 

0,5 

0,58 

0,37 
 

2 

1 

3 

PA Faidherbia albida  

Vachellia nilotica 

Piliostigma 

reticulatum  

5,02 

5,86 

8,37 
 

87,68 

46,00 

41,60 
 

0., 

0,17 

0,5 
 

1 

2 

3 

PA/A Faidherbia albida  

Piliostigma 

reticulatum  

Balanites aegyptiaca 

5,02 

8,37 

4,18 
 

49,50 

48,04 

20,99 
 

0,60 

0,97 

0 
 

2 

1 

3 

A.P Faidherbia albida  

Vachellia nilotica 

Ziziphus mauritiana 

5,02 

5,86 

5,44 
 

56,33 

37,77 

14,15 
 

0,5 

0,78 

0,25 
 

2 

1 

3 

S.R Vachellia nilotica 

Piliostigma 

reticulatum  

Sclerocarya birrea 

5,86 

8,37 

7,53 
 

71,95 

41,863 

10,20 
 

0,5 

0,76 

0,33 
 

2 

1 

3 

 

 

Zone sud 

sahelienne 

CCC Faidherbia albida  

Piliostigma 

reticulatum  

Hyphaene thebaica 

7,7 

6,9 

7,7 
 

46,45 

43,50 

30,68 
 

1 

0,41 

0,5 
 

1 

3 

2 

PA Faidherbia albida  

Piliostigma 

reticulatum  

Diospyros 

mespiliformis 

7,7 

6,9 

11,72 
 

114,88 

36,61 

21,36 
 

0,58 

0,08 

0,5 
 

2 

1 

3 

PA/A Faidherbia albida  

Piliostigma 

reticulatum  

Lannea microcarpa 

7,7 

6,9 

12,2 
 

39,30 

84,27 

27,53 
 

0,5 

0,18 

0,5 
 

1 

3 

2 

C.R Diospyros 

mespiliformis 

Piliostigma 

reticulatum  

Hyphaene thebaica 

11,72 

6,9 

7,7 
 

180,65 

27,25 

9,19 
 

0,97 

0,05 

0,08 
 

1 

3 

2 

A.P Faidherbia albida  

Balanites aegyptiaca  

Vachellia nilotica 

7,7 

4,33 

4,01 
 

152,68 

49,16 

6,15 
 

1 

0,19 

0 
 

1 

2 

3 

S.R Vachellia nilotica 

Diospyros 

mespiliformis 

Balanites aegyptiaca 

4,01 

11,72 

4,33 
 

131,71 

80,10 

4,05 
 

0,5 

0,80 

0,02 
 

2 

1 

3 
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Structures en classes de diamètres des espèces dominantes   

L’analyse des structures de peuplements(Figure 2) entre les zones nord et sud revèle des differences significatives 

selon les unites d’occupation des sols. Dans les (CCC), les peuplements etaient très matures dans les deux zones (b 

entre 18 et 26), traduisant une structure en cloche, mais la regeneration etait plus faible au sud (c plus eleve). Une 

tendance similaire etait observee dans les (PA), où les valeurs extrêmes de b (jusqu’à 77,72) dans le sud traduisaient 

une structure en cloche très marquee, voire desequilibree, contrairement au nord où les classes juveniles sont mieux 

representees. Dans les (PAA), les deux zones presentaient une structure en cloche, mais les peuplements du nord 

montraient une dynamique de renouvellement plus active, portee notamment par B. aegyptiaca et L. microcarpa. En 

(SR), la situation etait plus contrastee : le sud presentait des peuplements fermes et vieillissants (b > 50, c > 4), alors 

que le nord presente des signes de regeneration avec certaines espèces affichant une structure en J inverse. 

 

Dans les (AP), le nord se distinguait par des peuplements plus ouverts (b ≈ 11 ; c < 1), traduisant une structure en J 

inverse, notamment chez F. albida. À l’inverse, la zone sud montrait des structures en cloche plus marquees, avec 

une faible representation des jeunes classes. Enfin, dans les (CR), observee uniquement au sud, les peuplements 

affichaient une structure en cloche très fermee (b > 30, c > 4), suggerant une regeneration limitee ou artificielle. 
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Figures 2:- Structure en diamètre des sept espèces dominantes par unite d’occupation des sols et zone agro-

climatique.
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Discussion:- 
Composition floristique  

La dominance marquee des Fabaceae dans toutes les unites d’occupation des sols temoigne de leur large amplitude 

ecologique et de leur forte resilience dans les milieux saheliens (Lompo etal., 2022).En zone sud, la presence de la 

famille des Annonaceae dans les (AP) traduirait l’influence d’un gradient ecologique plus humide. De même, les 

Arecaceae (13,84%  en CCC) et les Ebenaceae (35,71 % en CR) signalent la presence de formations ligneuses 

denses ou residuelles importantes à proteger pour la biodiversite et les services ecosystemiques, caracteristiques des 

zones de transition vers le domaine soudanien. Enfin, la persistance des Zygophyllaceae (jusqu’à 18,18 % en AP) et 

des Rhamnaceae dans les unites plus perturbees confirme leur statut d’espèces indicatrices de degradation ou de sols 

pauvres (Bognounou etal., 2010).La diversite taxonomique plus concentree autour de Fabaceae dans la zone Nord, et  

la presence d’une plus grande heterogeneite familialeau Sud, traduit un gradient d’humidite croissant du nord au sud 

(Faye etal., 2019). 

 

L’analyse de la densite des peuplements a permis de constater que la zone sud-sahelienne presente des densites plus 

elevees (180 et 227,5 ind. /ha) et les diamètres moyens les plus importants (jusqu’à 41 cm), indiquant une structure 

forestière mature, conforme à la resilience des formations boisees decrite par Yamba etal. (2021) et Dimobe etal. 

(2022). En revanche, dans le nord, la presence des peuplements plus jeunes avec de faibles diamètres (8,5 à 11 cm), 

temoignent des actions de restauration (protection de rejets, FMNR) dans les champs soutenues par le PAM et ses 

partenaires et la restauration des aires de pâturages, comme confirme par des rapports recents de la FAO (2023). Le 

recouvrement eleve dans les CR du sud (35%) serait lieà une meilleure disponibilite en eau et d’une fertilite 

edaphique accrue, ce qui favorise à la fois la densite vegetale (Ouedraogoetal., 2014) et celui des AP du nord (31,7) 

reflète l’augmentation de la biomasse aerienne induite par ces efforts de restauration (Bayalaetal., 2022). La surface 

terrière elevee dans les CR serait lieà une fertilite edaphique accrue, (Ouedraogo et al., 2014), dans les PA du nord 

(jusqu’à 3,65 m²/ha) souligne l’efficacite des pratiques de regeneration naturelle assistee (RNA) pour restaurer les 

peuplements (Zounon ,2019). La densite des sujets adultes renforce ce constat : les zones peu anthropisees (CR, PA, 

SR) favorisent la conservation des arbres matures et la disponibilite de PFNL (Issaka etal., 2021). Enfin, la 

regeneration naturelle reste faible et homogène au nord (p > 0,05), en raison de la secheresse, du surpâturage et de la 

degradation (Abdoulaye etal., 2022). À l’inverse, le sud affiche une densite de regeneration significativement plus 

elevee (p < 0.001), surtout dans les PAA, temoignant d’une gestion paysanne positive, en coherence avec les 

principes de la FMNR (FAO, 2023). 

 

L’analyse des resultats de l’indice combine d’importance a permis de constater que F. albida presente une frequence 

et une importance ecologique elevee traduisent sa forte valorisation pour l’amelioration de la fertilite des sols, 

l’ombrage et la production de fourrage (Bayala etal., 2022). Sa forte presence dans les deux zones temoigne 

egalement de sa resilience ecologique et de son integration dans les systèmes de production.D’autres espèces comme 

P. reticulatum et V. nilotica complètent cet ensemble, en lien avec leurs usages domestiques et pastoraux (Faye etal., 

2023).Dans la zone sud sahelienne, D. mespiliformis s’impose dans les milieux plus humides (CR, SR), en raison de 

sa forte utilite alimentaire et economique. Sa bonne connaissance locale (ICI eleve) confirme son integration dans 

les pratiques rurales. H. thebaica et L. microcarpa, egalement presentes, traduisent l’importance des espèces à usages 

multiples dans les zones agricoles et pastorales.En effet, la diversite observee selon les unites d’occupation reflète 

une adaptation locale aux contraintes environnementales et aux besoins multifonctionnels, ce qui justifie une gestion 

differenciee des espèces selon les contextes (Ouedraogo etal.,. 2021). L’analyse des resultats de ces espèces 

dominantes montre des structures en J inverse ou en cloche moderee (b et c faibles à moderes) dans la zone nord 

indiquent une regeneration naturelle soutenue, particulièrement dans les CCC, PA, PAA, et AP. Ces structures 

favorables s’expliquent par des pratiques de gestion traditionnelles et la presence d’espèces comme F. albida et B. 

aegyptiaca, qui soutiennent la dynamique de renouvellement. Des resultats similaires ont ete obtenus par Baggnian 

(2014) et Zounon (2019), qui ont montre que ces zones sont dans une forte dynamique de la pratique de la RNA. La 

predominance des structures en cloche fermee, avec b et c eleves (parfois jusqu’à b ≈ 77) dans la zone sud, souligne 

une regeneration limitee et des peuplements vieillissants, notamment en PA, SR et CR. Cela pourrait suggerer une 

pression d’usage plus forte ou un deficit de regeneration naturelle. La forte pression d’usage est le plus souvent 

causee par l’Homme pour la satisfaction de ses besoins principalement vitaux (Dan Guimbo et al. 2012).Ainsi, la 

zone nord semble en meilleure posture ecologique pour la durabilite des espèces ligneuses, tandis que la zone sud 

appelle à des efforts renforces de gestion et de restauration. 
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Conclusion:- 
La valeur socio-economique et ecologique de  F.albida, P. reticulatum,S .birrea, B. aegyptiaca, V. nilotica, Z. 

mauritiana, H. thebaica, L. microcarpa et D. mespiliformisont ete les principales raisons du choix de ces espècespour 

leur analyse demographique. L’analyse de leurs peuplements dans les differentes unites d’occupation des sols a 

permis de degager des conclusions sur leur etat actuel. Ces espèces dominantes varient selon les unites et les zones, 

F. albida et P. reticulatum sont largement representees dans les deux zones. Au  nord, elles sont souvent associees à 

S. birrea, B. aegyptiaca, V. nilotica ou Z. mauritiana selon les unites. Au sud, elles coexistent avec H. thebaica, L. 

microcarpa et D. mespiliformis. La predominance de B. aegyptiaca, Z. mauritiana et V. nilotica dans la zone nord 

sahelienne s’explique principalement par leur forte adaptabilite aux conditions arides et semi-arides. Par contre la 

presence exclusive de D. mespiliformis et H. thebaica dans la zone sud souligne l'influence determinante des 

conditions ecologiques sur la repartition des espèces ligneuses pourvoyeuses des PFNL. Il ressort aussi de ces 

resultats que la zone sud-sahelienne presente des densites plus elevees et les diamètres moyens les plus importants, 

contrairement au  nord presentant,  des peuplements plus jeunes avec de faibles diamètres. L’etude a montre que 

leszones peu anthropisees telles que CR, PA et SR favorisent la conservation des arbres matures et la disponibilite de 

PFNL.Ces resultats soulignent la necessite d’une gestion differenciee et localisee pour assurer la durabilite des 

PFNL dans ces ecosystèmes fragiles. Cette fragilite ne constitue pas seulement une menace pour les ecosystèmes 

forestiers, mais elle met egalement en peril les conditions de vie des populations riveraines qui en dependent pour 

des multiples usages, qu’il est essentiel de bien comprendre et de documenter. 
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